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Si la guerre est la dernière raison des peuples, Paîgriculture doit on otre la première.
Émparons-nous du sdi, si nous voulons conserver notre nationalité.
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S O M M A I R E oc que les labours répótés dans cotte saison sont le moil.
leur moyen pour les détruire et pour composer le gason;

Causerie Agricole: De la destruction et l'assolement des terres o'est en automne, si l'on veut semer au printemps, paroe
qui aont en prairies ou en paturages. que les gelées de l'hiver détruisont une grande parti, idu

*Revue de la Semaine: Adresse des représentants des différent., gazon qui n'a pu être enfoui, et la terrese trouvant aussi
pays de l'Europe et de l'Amérique, à Notre SaintPère le ameublie- par la mêmocause, se prête beaucoup mieux aux
Pape; en audience solennelle le 22 mars dernier; réponse du opérations aratoires subséquentes.

• Saint-Père.-Un contrasto entre la vieille Europe et les vastes Dès que la chaleur n 'est pas à 10 degrés au--dessusi d
régions de l'Inde Anglaise, au point de vue religieux -Té- d congélation du thormomètre do.Róaumur l'hérb.
muignnge d'approbation accordé p:r Notre Saint.Père le-Pnpe' point'dud tutol'a
àr 1. R. P. Vallée, rédacteur du Courrier du Canada. pourrit dificilement, et alla ne peint'dii téiiti'la

chaleur n'est que de 2 à 3 degrés, parce qu'il n'y a poine(t
Sujets divers: Comité de la Protection Agricole; renseigne- alors do frnientation, et sans fermentation point de.p.-
. ments donnés à ce Comité, par M. -P. B. Blenoit, députe de tr6faction.

Cliambly, le Cercle Ag(ricole de St.Lieliel Archange et la Se- C'sdarècoaqel
ciété d'agriculture de Verclières. C'est d'après cela que lorsque le premier labour n'a. pa

être. fait,. comme cela arrive souvent: en défrichant *les
.Petite chronique: -Amendements faites -t la loi de chasse en cette prairies, unoe eoù un chalour:asse forte 'ait p

Provice.-Ordre en Conseil du Gouvernement Fédéral pour praomies le ao u araleme d e 'aienp
restreindre l'importation des bestiaux.-Prix des marchés de décomposer le gazon, il y a généralement de l'inovénin '
Québec, Montréal, Iberville et Slerbrooke. à donner plusieurs labours, au lieu de se borner au premier,,

. . prce qe lesderniers ne font autre chose que ramener à
Recoues: Boulettes do viandes cuites.-Soupe aux choux au Parce que les doure on u.ae cnose qu penercm

petit salé. . 'aQtmosphère la couche gazoneuse8 intacts ou. pou décom-**
posée, et qu'il en résulte, toujours les plus grands i a-

. .enients.

O A U S E R I E A G RI E L Revenons maintenant à .l'assolement des prairies ou des
pâturagès qui ont été détruits. . •

DZ LA .DESTRUOTION ET DE'L'ÀSSÔLEMENT ISa TiRRES Quelque moyen qu'on ait employé pour détruira une

QUI SONW UN PRAIRIES OU EN PATUiAGES. prairie ou un pâturage, et pour Cn décomposer le gazonla
terre y ett généralement douée d'une grande fertilité, rd;*.
eultante de l'accumulation des débris végétaux qui ont.d*
s'ama!scr tant que l'herbe y existait, ainbi que de l'effet.

-' L'époque la .plus convenable pour le défrichemeut des de son défrichement; elle est également assrz nette de se.
prairies avec la charroe est an été, pi l'on veut Pemer on niences nuiFiblem -sux-.r4eolte, qui ont été détruites à%
automne1 ou détruire beaucoup de racines tragantes, par. grande partie par le séjour de l'herbage, et elle est oaeneo
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